
Avec 
un gars de chez total Grand-Quevilly  
(peut-être qu’il amènera de l’essence…)

les cheminots en grève de Longueau et Amiens  
(déjà deux semaines sans salaire, chapeau – d’ailleurs,  

le chapeau tournera en soutien à l’entrée)
Les copains bloqueurs de la zone industrielle  

(qui nous apporteront une douce odeur de pneu cramé),
Les enseignants, chauffeurs d’ametis, etc.  

qui vont bientôt entraîner leurs secteurs dans la ronde  
(ou alors, on va se fâcher)

Et un super-groupe de musique 
(mais on ne sait pas encore lequel).

Avec le blocage de la Zone,

Meeting 
« C’est maintenant 

ou jamais ! »

Journal fâché avec tout le monde ou presque.

... A la fin, c’est nous qu’on va gagner !

Lundi 25 octobre à 19 h 30
mairie de Longueau

(Salle Daniel Ferry à Longueau - navettes prévues  
depuis la gare d’Amiens, rdv entre 18h30 et 19h)



Il a fallu les gaz lacrymos et les ma-
traques pour dissoudre ce miracle, 
jeudi soir : disperser les centaines de 

salariés, de cheminots, d’enseignants, 
d’étudiants qui tenaient les ronds-points 
de la Zone industrielle. Désormais, sur 
Amiens, les che-
minots se sen-
tent bien seuls 
à leur deuxiè-
me semaine 
de grève. « Il 
faut tenir, c’est 
maintenant ou 
jamais ! », estiment-ils néanmoins. Et 
ils attendent que les profs à leur tour, 
les agents de la Ville, les ouvriers, les 
éboueurs, les chauffeurs de bus, les 
étudiants, etc. bloquent le pays avec 
eux. « Maintenant ou jamais ! » Parce 
que si les cheminots cèdent, les gars 
des raffineries lâcheront aussi – et le 
tapis rouge sera déroulé devant Sarkozy 

pour briser les acquis sociaux. Après 
les retraites, ils rogneront aussi sur nos 
congés payés, les 35 heures, la sécu, les 
allocations chomage, etc. Alors, en ac-
cord avec eux, fait avec eux, nous vous 
invitons à un grand meeting de soutien 

aux cheminots 
dans leur ville, 
à Longueau. Ve-
nez nombreux, 
invitez vos co-
pains, vos collè-
gues, et c’est de 
là que partira, 

ce lundi soir, à Amiens, une  solidarité 
entre professions. Que nous aidions de 
nouveaux secteurs à se mettre en grè-
ve. Dans beaucoup d’esprits, le fruit est 
mûr : cueillons-le ensemble ! Faisons 
d’Amiens, nous le pouvons, un point 
de résistance dont nous serons fiers ! 
Venez lundi, et vous pourrez dire « J’y 
étais ! »

Vous pourrez dire :  
“j’y étais !” 

Et à la fin, c’est nous qu’on va gagner !


